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LE MONDE FUNÉRAIRE BYZANTIN DU Ve AU VIIe SIÈCLES SUR 

LE SITE D’OXYRHYNCHUS, EL-BAHNASA, ÉGYPTE

Dolors CODINA REINA

Le site archéologique d’Oxyrhynchus se trouve sur la rive gauche du Bahr 

Yussef, un bras du Nil qui arrivait jusqu’au lac Moeris du Fayoum. La ville, 

appelé Per-Medjed en époque pharaonique, connait une croissance économique 

en époque gréco-romaine, liée à sa situation stratégique qui lui permettait de 

desservir les routes commerciaux entre la Mer Rouge et les Oasis et entre le 

nord et le sud du pays. La ville, capitale de l’Arcadie en époque de Dioclétien, 

devient, à partir du Vème siècle, une agglomération urbaine densément peuplée, 

avec une église principale, et plusieurs bâtiments religieux disséminés dans la citée 

et dans les espaces suburbains.1 Liée à cette ville du Vème, on a pu  reconnaitre 

et fouiller une petite part de la nécropole. Celle-ci se trouve à l’ouest de la citée, 

à l’intérieur du rempart. Il s’agit d’un espace funéraire de longue durée, occupé 

déjà en époque saïte par les tombeaux des prêtres du temple de Per-Kheft.2 Cette 

occupation de l’espace présente une continuation pendant la période ptolémaïque 

et romaine et aboutit en époque tardive, à une utilisation totale du cimetière, avec 

des grands édifices destinés à la liturgie et aux pratiques funéraires. 

L’étude qui suit est le résultat de la fouille des cryptes A, C et 2, localisées à 

l’intérieur de deux bâtiments très particuliers. Les cryptes A et C appartiennent 

à l’ensemble de la maison funéraire,3 tandis que la crypte C a été localisée dans 

un enclos qui se trouve au sud de la maison funéraire (Pl. 1).

ÉTUDE FUNÉRAIRE ET ANTHROPOLOGIQUE

L’étude funéraire et anthropologique qui suit a été réalisé sur les individus 

exhumés, au décours des campagnes de fouilles des années 2003, 2008 et 2009, 

dans les cryptes A et C de la maison funéraire et dans la crypte 2 de l’enclos 

funéraire. 

1 J. PADRÓ, E. SUBÍAS, M. MASCORT, N. CASTELLANO, HASSAN IBRAHIM AMER, El�món�religiós�
d’Oxyrhynchos�a�la�llum�de�les�darreres�excavacions�a�El�Bahnasa�província�de�Mínia,�Egipte, 
in Tribuna�d’Arqueologia�2002-2003, Barcelone, 2005, p.  183-202

2 N. CASTELLANO, The�Saite�Tomb�Number�1�at�Oxyrhynkhos�at�its�Parallels, in J.CL. GOYON, 
C. CARDIN, (eds.), Proceedings� of� the�Ninth� International�Congress� of�Egyptologists.�Actes� du�
neuvième�Congrès� International� des�Egyptologues, Grenoble,� 6-12� septembre�2004 (OLA 150), 
Leuven, 2007, p.  283-291.

3 E. SUBÍAS, La�maison�funéraire�de�la�nécropole�haute�à�Oxyrhynchos�(el�Minyâ,�Égypte):�
du�tombeau�à�la�diaconie, in Oxyrhynchus�II�(Nova�Studia�Aegyptiaca�V), Tarragona, 2008.
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1398 D. CODINA REINA

Le travail fait sur le terrain nous a permis mettre à jour toute une série de 

donnés en rapport avec le traitement du cadavre, des le moment du décès de 

l’individu, jusqu’au moment de leur déposition a l’intérieur de la crypte. 

Avec l’étude biométrique nous avons pu  calculer les index les plus fréquents 

en paléoanthropologie,4 et on a élaboré le diagnostic sexuel et d’âge à partir de 

tous les aspects morphologiques et d’ossification du squelette. Finalement on 

a réalisé une première approche aux pathologies orales et osseuses de la popu-

lation.

La détermination du sexe des individus a été faite à partir des études sur l’os 

coxal5, sans oublier les traits de robustesse, le dimorphisme sexuel et les reliefs 

musculaires des os post-craniens.6

La détermination de l’âge au décès de chaque individu a été faite pour les 

individus adultes à partir du dégrée de synostose des sutures crâniennes,7 du 

stade du thorax8 ainsi que d’après l’usure des pièces dentaires.9 Pour les enfants 

en bas âge nous avons utilisé les tables de l’éruption des deux dentitions.10 

Parallèlement et, étant donné que dans la plus part des cas il y a une conserva-

tion différentielle entre le squelette post-crânien et le crâne, nous avons aussi 

utilisé les tables de maturation statural osseuse.11

LES DONNÉES RITUELLES

1.  Le positionnement du corps, l’ensevelissement du cadavre et l’aména-

gement de la tombe

Lors de la fouille des 153 individus on a pu  observer que la disposition du corps 

était une pratique bien acquise et qu’au cours de l’occupation des deux cryptes 

4 R. MARTIN, K. SALLER, Lehrbuch�der�Anthropologie, Stuttgart, 1957.
5 J. BRUZEK, Proposition�d’une�nouvelle�méthode�morphologique�dans� la� détermination�de�

l’os�coxal.�Application�à�la�Chausse-Tirancourt, in Méthodes�d’étude�des�sépultures, Saintes, 1991.
6 G. OLIVIER, Pratique�Anthropologique, Paris, 1960, et R. MARTIN, K. SALLER, Lehrbuch�der�

Anthropologie, Stuttgart, 1957.
7 C. MASSET,�Estimation�de�l’âge�au�décés�par�les�sutures�craniennes, Thèse, Université Paris VII, 

1982.
8 S.R. LOTH, Y. ISCAN, Morphological�assessment�of�age�in�the�adult:�The�thoracic�region, in 

Y. ISCAN (ed.), Age�markers�in�the�human�skeleton, Springfield, 1986.
9 D.R. BROTHWELL, Desenterrando�huesos, Fondo de Cultura Económica, Mèxic, 1987.
10 M. TISSERAND-PERRIER, M. AUBENQUE, Enquête�sur�les�âges�d’éruption�dentaire, in Études�

statistiques 2, Paris, 1958, p.15. Et surtout celles de I. SCHOUR, M. MASSLER, Studies� in� tooth�
development:�the�growth�pattern�of�human�teeth, in J.�Amer�dent.�Assoc.�27 (1940), p.  1778-1793 
et 1918-1931, London, 1940 et celles de D.H. UBELAKER, Human�Skeletal�Remains.�Excavation,�
Analysis,�Interpretation, Washington, 19892, lesquelles offrent une meilleure vision de la forma-
tion des dents. 

11 A. ALDUC-LE-BAGOUSSE, Estimation�de�l’âge�des�non-adultes:�Maturation�dentaire�et�crois-
sance�osseuse.�Donnés�comparatives�pour�deux�nécropoles�médiévales�bas-normandes, in Actes�des�
3èmes�Journées�Anthropologiques,�Notes�et�monographies�Techniques�24, Paris, 1988, p.  82-102.
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il y a eu seulement des légères modifications dans les habitudes du position-

nement du cadavre à l’intérieur du linceul. Les individus plus anciens, appar-

tenant à la crypte A, apparaissaient couchés sur le dos (decubitus�dorsal), avec 

les membres supérieurs le long du thorax, les avant-bras à côté des ilion et les 

mains, en face dorsale, le long des fémurs. Les membres inférieurs étaient 

allongés et les pieds, plus ou moins serrés, apparaissaient en face dorsale. 

Occasionnellement, un des deux avant bras était fléchi et placé sous le bassin. 

Nonobstant, après recompte des trois cryptes on peut dire que majoritairement 

les individus avaient les avant-bras légèrement fléchis, placés au dessous du 

bassin, avec les mains en face dorsale, mises entre le deux fémurs, au niveau 

du pubis. 

L’emmaillotement du cadavre devait avoir lieu tout suite après le décès et 

les lavages rituels du corps. On a remarqué, en effet, lors de la fouille et grâce 

à l’étude taphonomique, toute une série de caractéristiques qui en sont l’indice. 

La plupart des individus, par exemple, présentent les bras mis vers l’arrière, avec 

la connexion scapulo-humérale en place et très étroite. Il aurait était impossible 

d’emmailloter quelqu’un dans cette position si la rigor�mortis s’était déjà ins-

tallée. D’autre part, on a pu  observer lors de la fouille des petites différences 

d’ensevelissement entre les individus plus anciens et les plus récents. En effet, 

les premiers cadavres inhumés présentent un emmaillotement du corps moins 

serré, ce qui se traduit par des connexions anatomiques plus lâches, tandis que 

ceux qui sont inhumés en dernier présentent une compression très forte au 

niveau de la ceinture scapulaire, du bassin et du thorax 

La plupart des individus étaient ensevelis d’abord avec un linceul en lin très 

fin et bien tissé et très serré autour du corps et, par dessus, ils étaient envelop-

pés d’un autre linceul plus grossier, une sorte de toile de jute. Finalement ils 

ont été enveloppés avec des branches de palmier ligotées par des bandelettes 

de tissu rose, rouge ou violet. La couleur des bandelettes n’a aucun rapport avec 

le sexe de l’individu. Des processus d’ensevelissement encore plus complexes 

apparaissent pour deux sépultures qui présentaient entre les branches de palmier 

et le linceul en toile de jute, un cartonnage ou couche de stuc rose très fine qui 

couvrait seulement le crâne pour le premier individu, et la totalité du corps pour 

le deuxième. Certaines sépultures présentaient une protection distincte du crâne 

et des pieds. Une enveloppe très dense, mais très molle aussi, d’un tissu marron 

clair très fin, en guise de fourreau protecteur (Fig. 1).

Malgré l’apparence d’uniformité, on a pu  constater des différences au niveau 

de la déposition. Ainsi, il y avait des corps déposés à même le sol, ou bien sur 

d’autres cadavres12, tandis qu’un petit nombre d’individus étaient disposées 

sur une sorte de brancard. Ce brancard était composé par des planches ou des 

12 Dans ce contexte nous utilisons le terme sépulture comme a contenant du cadavre, c’est à 
dire les feuilles de palmier qu’ensevelit le corps. 
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boulins de bois en bordure du corps, parfois unies par des branches de palmier 

et recouvertes avec un fond tressé de cordes ou d’un tissu très épais. Finale-

ment sur ce tissu on a pu  documenter une natte de feuilles qui recouvrait tout 

le brancard et sur laquelle on déposait l’individu. Il s’agit d’un raffinement à 

la manière d’un lit funéraire. La raison de ce privilège nous échappe, mais on 

constate que les corps qui on joui du lit de feuilles sont toujours ceux qui ont 

été enterrés au début de l’utilisation de chaque crypte, quand il n’y avait pas 

encore une massification du tombeau. Cependant, à côté de cette donnée de 

chronologie relative, il faut remarquer qu’il y a eu moins de privilégiés de ce 

que la crypte aurait pu  admettre, donc il y a pu  avoir aussi un choix en fonc-

tion du statut social du défunt ou de sa place dans la hiérarchie familiale ou 

communautaire. 

Pour lutter contre l’embrouillement à l’intérieur des cryptes, souvent le fos-

soyeur a procédé à disposer quelques pierres ou briques de remploi, disséminées 

tout au long du corps de façon à préserver d’une certaine manière l’individualité 

du cadavre et une place de déposition propre. Dans ce sens, il faut dire que les 

corps enfantins recevaient, parfois, un traitement à part: on retrouve le cas de 

plusieurs fétus placés contre un bloc de pierre en guise de signalisation. Norma-

lement, ils étaient ensevelis dans des linceuls en lin et recouverts avec des feuilles 

de palmier, néanmoins, il y a des exceptions, certains fétus étaient emmaillotés 

et mis à l’intérieur d’un récipient céramique cassé (Fig. 2).

Tel qu’on voit sur les graphiques, le trait qui se répète le plus souvint c’est 

l’ensevelissement du corps avec l’emmaillotement en lin fin et en toile de jute, 

et postérieurement le recouvrement avec des branches de palmier. Les pourcen-

tages qu’on observe sur les graphiques nous font penser que les individus fémi-

nins ont été sujets à plusieurs aménagements, plus précisément pour la présence 

de deux sépultures avec des cartonnages. Les brancards étaient aussi en rapport 

avec les femmes, seulement dans un cas on le retrouve chez un homme.

2. La déposition des individus dans les cryptes

La tradition chrétienne veut que les individus mis en terre, soient couchés sur 

le dos, avec le crâne à l’ouest et les pieds à l’est, la tête droite pour que le défunt 

puisse voir la sortie du soleil. Cependant, la Nécropole Haute d’Oxyrhynchus 

a donné quelques individus et groupes d’enterrements qui se sont fait enterrer 

dans le sens opposé à la même période paléobyzantine. La donnée est incon-

tournable du moment que leur enterrement n’a eu rien de précipité ou inattentif: 

le changement d’orientation a été exprès et rien d’autre que l’idéologie funéraire 

peut justifier ce choix, au sein d’une communauté à dominante chrétienne. Dans 

un certain nombre de cas, les plus anciens et rares, ces corps orientés au Nord 

comportent une préparation élaborée du corps qui implique la croyance à une 

vie d’éternité du défunt protégé par momification.
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En conséquence, il faut encore examiner les temps et les lieux de l’établis-

sement de cette tradition de l’enterrement face à l’ouest. On a pu  constater lors 

de la fouille des cryptes A, C et 2, qu’il y a eu des exceptions à la «bonne 

orientation». Notamment on a retrouvé dans la crypte A des individus inhumés 

nord-sud, d’autres sud-nord, sud-est/nord-ouest et nord-est/sud-ouest. Ces dif-

férentes orientations n’étaient pas aléatoires, et souvent on peut même imaginer 

qu’il a été question de place disponible et de commodité. En effet, les premiers 

individus inhumés occupaient la partie nord de la crypte et étaient orientés 

selon un axe est-ouest mais avant même que la crypte commence à poser des 

problèmes de capacité, le fossoyeur a décidé de déposer un certain nombre de 

corps contre le mur ouest de la crypte. Il est certain que cette façon permettait 

de disposer de la partie centrale pour se déplacer et procéder à de nouveaux 

enterrements sans bousculer les autres corps. Après quoi on pouvait recom-

mencer à remplir la crypte dans le sens de la longueur. Finalement, les derniers 

corps inhumés étaient placés de travers sur les autres et sans souci de range-

ment. On peut penser, donc, qu’il y a eu une stratégie d’occupation de l’espace 

funéraire permettant une meilleure et totale occupation de la crypte. Dans ce 

sens aussi, on constate que les individus immatures, orientés majoritairement 

nord-sud, étaient placés dans le moindre espace vide entre les sépultures des 

adultes. Cependant, dans la crypte C, les individus ont toujours été inhumés 

suivant l’axe est-ouest, avec un seul individu déposé de travers à conséquence 

de sa taille (il ne tenait pas dans la largeur de la crypte). Il est vrai que la crypte C 

ne présente qu’une seule vraie couche d’occupation et n’a certainement pas 

posé les mêmes problèmes de circulation. Dans cette crypte aussi les individus 

enfantins, axés notamment nord-sud, étaient déposés entre les corps adultes, 

occupant les espaces vides et souvent, aussi, au pied des marches de l’escalier 

d’accès. Dans la crypte 2, les individus ont été déposés en suivant une stratégie 

très claire. D’abord les necrotaphos ont utilisé les côtés nord et sud de l’espace 

en accumulant plusieurs couches d’individus. Tout suite après il se produit une 

occupation totale de la surface de la crypte (Pl. 2). Finalement, le mur est s’est 

écroulé sur les individus, et une nouvelle phase d’occupation c’est produite. En 

ce moment les cadavres ont été déposés sans suivre aucune orientation (Fig. 3 

et Fig. 4).

3. La décomposition du cadavre et les processus taphonomiques

La décomposition du cadavre a lieu dans l’espace fermé du linceul. Le squelette 

présente donc des particularités propres aux individus inhumés en espace vide 

et aussi aux individus inhumés en espace colmaté. Leurs connexions appa-

raissent en place, grâce à la compression du suaire et, en général, elles sont très 

étroites à exception de celles plus labiles, comme pour les mains et les pieds, 

qui apparaissent éparpillées. Le crâne, normalement en face antéro-supérieure 
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et en position primaire, avec la connexion témporo-mandibulaire en place et 

la connexion atlas-axis étroite, bascule en arrière et perd les connexions quand 

l’individu est déposé sur un coussin funéraire en pierre. L’étude de la position 

finale du squelette s’est avérée fondamentale pour déterminer le soin avec 

lequel les fossoyeurs déposaient les défunts: en effet, les cadavres inhumés ne 

souffraient généralement pas grand dommage lors d’un nouveau dépôt.

En référence aux évidences entomologiques localisées à l’intérieur des sépul-

tures, on a récupéré des restes de coquilles d’insecte, d’une couleur violette. 

Elles se trouvaient majoritairement localisées à la place des parties molles de 

l’individu, et elles sont plus fréquentes chez les individus soumis au procès 

du natron.13

4. Évaluation de la population

L’étude de l’échantillon de la population exhumée des cryptes A, C et 2, 

a permis la mise à jour de toute une série de données: d’abord on a réalisé 

une approche à la mortalité d’une société ancienne et ensuite une étude appro-

fondie de la population établi sur les caractéristiques morphologiques des 

individus ainsi que sur leur état de santé. L’étude a été réalise sur un total de 

153 individus. 

Cette représentation démographique est un reflet clair de la mortalité d’une 

société ancienne.14 Selon Acsadi et Nemeskery15 l’effectif d’enfants morts en bas 

âge se retrouve entre un 45% et un 55% de l’ensemble de la population. Selon 

Brothwell16 le pourcentage de la mortalité infantile oscille, dans ces populations, 

entre un 30% et un 60%. On sait que cette tranche d’âge présente toujours un 

taux de mortalité très élevé puisque le système immunitaire des enfants n’est pas 

encore au point, ce qui les rend vulnérables devant toute sorte de maladies. Dans 

le cas qui nos occupe, le pourcentage est d’un 69%, dépassant clairement les 

paramètres établis par Brothwell et par Acsadi et Nemeskery. On est donc face 

à une société où l’espoir de survivre, surtout la première année de vie, était assez 

bas, reflet de la dureté des conditions de vie et de la dureté de l’accouchement 

(Fig. 5 et Fig. 6).

L’autre pointe de mortalité qu’on observe sur le graphique est celle des femmes 

entre 16 et 40 ans, moment où se produit le plus grand nombre d’accouchements, 

avec des problèmes de gestation, maternité et lactation comme premières causes 

13 Seulement les individus les plus anciens des deux cryptes présentaient certaines caractéris-
tiques des corps soumis au processus du natrum, avec des traces des liquides au niveau du cerveau. 

14 J.P. BOCQUET-APPEL, C. MASSET, Paleodemography:�expectancy�and�false�hope, in American�
Journal�of�Physical�Anthropology 99 (1996), p.  571-583. 

15 G.Y. ACSADI, J. NÉMESKERY, History�of�human�life�span�and�mortality, Budapest, 1970.
16 D.R. BROTHWELL, The�Problem�of�the�Interpretation�of�Child�Mortality�in�Earlier�Populations, 

in�Antropologia�Portuguesa�4-5 (1986-1987), p.  135-143.
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de décès.17 Les autres tranches d’âge sont bien représentées sur le graphique, 

mais il convient de tirer l’attention sur la présence d’individus séniles, caracté-

ristique assez rare dans les populations antiques, puisqu’il s’agissait de sociétés 

avec un espoir de vie assez court.

Les squelettes des deux cryptes présentent des index de robustesse spécifiques 

qui nous indiquent l’utilisation des membres supérieurs et inférieurs dans leurs 

activités quotidiennes. Les individus féminins et les masculins ont les insertions 

des crêtes fessières, celles des trochanters, celles des deltoïdes et celles des 

brachiaux très fortes et marquées. Il paraît évident que les tâches de chaque jour 

étaient réalisées aussi bien par les femmes que par les hommes et qu’à ce 

niveau-là il n’y avait pas de différence sexuelle.

SANTÉ DE LA POPULATION

Les études des pathologies s’avèrent très importantes: d’une part, elles per-

mettent une approche de la maladie en elle-même et, d’autre part, elles sont un 

outil indispensable qui reflète tous les facteurs de stress auxquels sont soumis 

les individus du groupe. L’étude qui suit reflète les maladies dont les traces sont 

visibles sur les os et sur la dentition de la population d’Oxyrhynchus.

1. Pathologies orales

Presque tous les individus adultes ont eu des problèmes dentaux, soit par des 

processus de caries, de rétraction alvéolaire causée par des maladies du pério-

donte, soit par la perte des pièces à cause de ces pathologies. Les traces patho-

logiques que l’on retrouve sur les dents nous permettent une approche de l’état 

de santé du groupe et, d’une façon indirecte, de leurs habitudes d’hygiène et 

de leurs pratiques alimentaires. Grâce au bon état de conservation des pièces 

dentaires, nous avons pu  réaliser une étude approfondie des pathologies qui 

les touchent.

On a pris comme sujet d’étude les caries, les abcès fistulaires de l’os alvéo-

laire, le rétrécissement alvéolaire, les chutes des pièces ante mortem et notam-

ment les traces d’hypoplasie. Les pièces dentaires des individus sub-adultes 

n’ont pas fait l’objet de cette étude. (Fig. 7)

La présence importante de caries (92,13 % des individus adultes en sont 

affectés) nous indique que la population d’Oxyrhynchos était soumise à un 

régime alimentaire assez riche en hydrates de carbone simples d’origine végé-

tale. Cependant, le fait que 63,39 % des individus adultes présentent du ciment 

17 On a mis à jour, lors de la fouille de la crypte A, le squelette d’une femme morte pendant 
l’accouchement avec le fétus à terme. 
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dentaire nous montre que leur régime alimentaire n’excluait pas les protéines 

d’origine animale. Toutefois, il faut remarquer que les individus masculins ont 

un pourcentage plus élevé de caries et de ciment que les individus féminins, ils 

avaient donc un apport de protéines majeur, ce qui pourrait renvoyer, à notre 

avis, à des discriminations sexuelles de type social.

Les taux assez élevé du rétrécissement alvéolaire (74,5 % des individus 

adultes affectés) que l’on trouve autant sur les maxillaires que sur les mandi-

bules sont le résultat de plusieurs facteurs. D’un coté, l’importante usure des 

pièces dentaires et d’un autre, la mauvaise hygiène dentale et une très faible 

résistance tissulaire produite par une mauvaise nutrition.18 Les populations avec 

une majeure ingestion de protéines d’origine animale ont plus de rétrécissement 

alvéolaire que celles qui basent leur alimentation sur les céréales et légumes.19 

Les abcès fistulaires sont le résultat direct de processus infectieux touchant 

les racines des dents, leur trace sur l’os alvéolaire se traduit par la présence d’un 

orifice plus ou moins circulaire. Le pourcentage (51,63 % des individus ont des 

abcès) est en rapport direct avec la présence de caries.

L’énorme pourcentage (76 % d’hommes et 55 % de femmes) d’individus 

affectés par la chute des pièces ante mortem est sûrement dû aux caries et aux 

processus traumatiques. La chute ante mortem des molaires, donnant lieu à une 

réabsorption totale ou partielle du maxillaire ou de la mandibule, est très fré-

quente dans la population d’Oxyrhynchus.

L’hypoplasie est l’indicateur d’une mauvaise calcification de la pièce ou 

d’une distribution partielle ou irrégulière de l’émail dentaire. Elle se produit 

lors d’une maladie infectieuse, d’un déficit alimentaire ou bien, comme on voit 

sur des études récentes,20 elle peut être due à une composante génétique. Entre 

un 66% et un 70% des individus exhumés dans les cryptes ont des traces impor-

tantes d’hypoplasie, notamment sur les incisives et les canines. 

2. La pathologie osseuse 

L’ensemble du groupe présente les pathologies typiques des populations anciennes. 

On aperçoit chez les individus adultes et séniles les maladies dégénératives nor-

males de cette tranche d’âge, les individus subadultes et immatures présentant 

très rarement des signes évidents de maladie. 

18 BROTHWELL, Desenterrando�huesos.
19 E. CHIMENOS, Estudio� paleoestomatológico� de� poblaciones� prehistóricas� de� Catalunya, 

Saragossa, 1990, et E. CHIMENOS, A. MARTÍNEZ, Prevalencia�de�paleopatología�oral�infecciosa�y�
su�relación�con�la�dieta,�en�poblaciones�prehistóricas�catalanas, in Archivos�do�odontoestoma-
tología, v.9, n.3, Lisboa, 1993.

20 J. ALFONSO, M.E. SUBIRÀ, A. MALGOSA, Estudi�preliminar�de�les�restes�antropològiques�del�
Mas�d’en�Boixos� (Pacs,�Alt�Penedès), in Tribuna�d’Arqueologia�2000-2001, Barcelona, 2004, 
p.  33-48.
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Les pathologies osseuses ont été groupées suivant leur étiologie:

– Maladies ostéo-articulaires. Les pathologies ostéo-articulaires intéressent tous 

les individus adultes de plus de 30 ans et sont les plus fréquentes. L’ostéopo-

rose apparaît dans un 51% des individus, indistinctement chez les hommes 

que chez les femmes. Le processus dégénératif de l’arthrose concerne toute 

la colonne vertébrale, étant la région lombaire la plus touchée, avec présence 

dans un 36% des cas de cavités de Schmörl et de becs de perroquet. L’anky-

lose totale de deux vertèbres ne se produit que dans 2 cas. Des signes évidents 

d’arthrose sont visibles sur trois articulations du coude, avec les acromions 

très ostéophytiques et avec polissage du condyle. Le processus arthrosique 

est visible aussi sur les membres inférieurs, avec le pourtour de la tête du 

fémur et l’acétabule avec des nombreux ostéophytes. Une arthrose fémoro-

patellaire est visible, avec polissage du condyle fémoral et de la patella.

– Traumatismes. Les individus exhumés jusqu’à maintenant présentent peux 

de signes traumatiques; on retrouve seulement trois individus avec fractures. 

Un polytraumatisme touchant 4 côtes, un troisième MTT cassé, et une cal 

témoignant d’une fracture située au tiers distal du radius, ayant eu comme 

résultat une déformation axiale de l’os.

– 48% des individus étudiés sont affectés de criba�orbitalia21 dans sa totalité 

bi-orbitales, du type B et C de Knip.22 Cette pathologie mise fréquemment en 

rapport avec l’hyperostose ostéoporotique, apparaît à l’intérieur des orbites et 

elle a comme principale caractéristique l’aspect criblé de l’os.

3. Les caractères discontinus 

N’étant pas des pathologies, les caractères discontinus permettent étudier si les 

individus inhumés dans les cryptes avaient des rapports familiaux entre eux. 

Après l’étude des cryptes, on découvre qu’un pourcentage très haut des indivi-

dus exhumés présente des traits morphologiques en commun. En effet, sur un 

45% des squelettes on observe l’aperture septale, et un 16% d’individus adultes 

présentent la suture métopique encore sans synostose. Il faudrait attendre de 

nouvelles études sur la population byzantine d’Oxyrhynchus pour pouvoir véri-

fier l’hypothèse des cryptes familiales.

21 Pour ce qui fait référence a la présence de Criba�Orbitalia il faut dire que l’étude est soumis 
a la présence ou absence des orbites oculaires, les quelles sont très faibles et apparaissent très 
fréquemment détruites. 

22 BROTHWELL, Desenterrando�huesos.
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Fig. 1. L’aménagement de la tombe et l’ensevelissement du cadavre. 
Individus adultes. Féminins et masculins
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Fig. 2. L’aménagement de la tombe et l’ensevelissement du cadavre. 
Individus infantiles
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Fig. 4. Position des individus

Fig. 3. Orientation des individus
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Fig. 5. Pourcentage de la population exhumée

Fig. 6. Évaluation de la population exhumée
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Fig. 7. Valeurs pondérées des pathologies orales de la population
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PL 1. Vue aérienne de la Maison et l’enclos funéraire (photo: Thomas Sagory)

PL 2. Vue générale de la crypte 2 (photo: Dolors Codina)
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